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CCI SEYBOUSE D’ANNABA

Les exportations vers le marché 
allemand en débat 

Il faut dire aussi que les res-
ponsables de la CCI Seybouse
trouvent en la personne du chef
de l’exécutif de cette wilaya une
oreille attentive pour tout ce qui
a trait au développement d’une
région disposant d’atouts indé-
niables dans de nombreux sec-
teurs d’activité. 

Ainsi, en l’espace d’une dizai-
ne de jours seulement, et après
avoir initié une rencontre sur
«les chemins du financement
des investissements», cette ins-
titution économique a organisé,
en collaboration avec la
Chambre algéro-allemande de
commerce et d’industrie (AHK
Algérie) une deuxième rencontre
dont le thème porte sur «l’expor-
tation vers le marché allemand». 

L’intérêt des sujets choisis
par la CCI Seybouse ne cesse
d’attirer les opérateurs écono-
miques de la région. Ils sont à
chaque rencontre plus nom-
breux que la précédente. Fait du
hasard ou coïncidence voulue,
cette rencontre sur les exporta-
tions algériennes vers
l’Allemagne intervient au
moment où il est officiellement
annoncé la conclusion d’un
important contrat d’achat
d’armes allemandes par l’Armée

algérienne d’une valeur de 10
milliards d’euros. 

Selon Sonia Weichert, exper-
te de la promotion des exporta-
tions et des PME à AHK Algérie,
le marché allemand, évalué à
plus de 90 millions de consom-
mateurs, le premier en Europe,
présente une opportunité pour
les exportateurs algériens dans
plusieurs domaines principale-
ment dans les produits agricoles
bio, mais pas uniquement.

Pour arriver à placer les pro-
duits algériens dans le marché
allemand, il suffit estime la
même source de veiller au res-
pect des normes internationales.
Elle dira à ce sujet que des
experts allemands pris en char-
ge par leur pays sont disposés à
venir s’installer en Algérie pour
aider les producteurs algériens. 

Toutefois, elle lie cette coopé-
ration technique à une offre d’hé-
bergement par le côté algérien. 

Pour dépasser le seul volet
commercial qui s’est multiplié
par 10 ces dix dernières années,
selon les chiffres présentés par
la partie allemande,
Mme Weichert a abordé l’installa-
tion d’entreprises allemandes
dans le cadre du partenariat.
Tout en relevant quelques réti-

cences de la part du patronat
industriel germanique du fait des
décisions contenues dans la
LFC 2009 instituant la majorité
du capital à la partie algérienne
à hauteur de 51% contre 49%,
pour celle étrangère, Mme

Weichert indique qu’elle multiplie
les contacts avec les industriels
de son pays pour  les amener à
investir en Algérie. 

«Seulement, dira-t-elle, il

reste des points à clarifier avec
le gouvernement algérien princi-
palement sur le plan juridique du
partenariat». Le nombre d’opé-
rateurs économiques algériens
présents à cette rencontre ren-
seigne sur leur intérêt à s’asso-
cier aux Allemands dans des
projets gagnants-gagnants. 

Cette nouvelle piste de parte-
nariat choisie par les respon-
sables de la CCI Seybouse de

Annaba vient «pour nous chan-
ger un peu des faux espoirs nés
des nombreuses promesses
faites lors de plusieurs ren-
contres des années précédentes
avec des opérateurs écono-
miques et d’autres pays euro-
péens, notamment ceux de
l’Hexagone», estiment des opé-
rateurs ayant pris part à cette
rencontre algéro-allemande.        

A. Bouacha

Depuis près d’une année, et sous l’impulsion de ses
nouveaux élus, la Chambre de commerce et d’industrie
(CCI) Seybouse d’Annaba multiplie les rencontres d’af-
faires aussi bien entre économistes nationaux qu’avec des
opérateurs économiques étrangers, notamment ceux liés
par des accords de partenariat avec l’Algérie. 

Les rencontres de la CCI Seybouse ne cessent d’attirer les opérateurs économiques de la région.

Ph
ot
os

:D
R

Ph
ot
os

:D
ja
lle
lB

.

Le Conseil national du
secteur des communes
(CNSC) n’est pas près de
lâcher sa plateforme de
revendications. 

Il compte poursuivre la
protestation jusqu'à
obtention de gain de
cause. Aujourd’hui, les
travailleurs du secteur
vont, encore une fois,
débrayer pour dénoncer
le mutisme des pouvoirs
publics.  Depuis le début
de l’année dernière, le
CNSC a observé six
mouvements de protesta-
tion sans que la tutelle,
s’indigne Ali Yahia prési-
dent du syndicat, ne se
décide à ouvrir les négo-
ciations. Offusqués par
une telle «marginalisa-

tion», les communaux
restent déterminés à
arracher «leurs droits». 

Ce matin, le syndicat
appelle à un rassemble-
ment devant l'APC de
Djebbahia, dans la wilaya
de Bouira, pour exiger la
réhabilitation d'un syndi-
caliste suspendu.
Mercredi prochain, au
deuxième jour de grève,
les travailleurs mèneront
une action de protesta-
tion dans la rue à la capi-
tale. Le Conseil national
du secteur des com-
munes se bat pour faire
aboutir une plateforme de
revendications qui tourne
autour du respect des
libertés syndicales, la
réintégration de tous les

syndicalistes licenciés,
l'amélioration du pouvoir
d'achat et l'ouverture des
négociations sur le projet
de statut et le régime

indemnitaire. 
Il demande également

l'abrogation de l'article 87
bis de la loi 90/11, l'inté-
gration de tous les

contractuels et les vaca-
taires ainsi que le main-
tien du régime de retraite
sans condition d'âge.

S. A.

EN ATTENDANT LA TENUE D’UN RASSEMBLEMENT
NATIONAL LA SEMAINE PROCHAINE

Les communaux débrayent
aujourd’hui 

Le CNSC déterminé à poursuivre la protestation.

Les travailleurs du secteur des communes
affilié au Snapap seront en grève aujourd’hui.
Un rassemblement national est prévu, mercre-
di prochain, à Alger. 

KHENCHELA
Six blessés
dans un état
grave après
une bagarre 
entre com-
merçants

La commune de Chechar,
à 50 km au sud de la wilaya
de Khenchela, a été le
théâtre, hier, d’une bagarre
générale déclenchée par
quelques commerçants illi-
cites qui avaient utilisé des
barres de fer, des couteaux
et des bâtons.

A l’origine de cette rixe,
quelques parcelles pour la
vente de leurs marchan-
dises. Six personnes ont été
grièvement blessées et se
trouvent, actuellement, à
l’hôpital Saâdi-Mâmer de
Chechar.

Les services de police ont
ouvert une enquête pour
faire toute la lumière sur
cette affaire.

A. Benzaïm


